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Avant-propos

société encore tellement inégalitaire pour les femmes, se 

être tenaillé par cette interrogation. Chez bien des gens, 
le débat sur la réussite scolaire des garçons suscite une 

l’égalité entre les hommes et les femmes demeure un chan-

Québécois1, elles sont majoritaires dans les emplois les 

sont des femmes2) et minoritaires au sein des postes de 

-
istration3

4.

5. Malgré les indéniables 

-
ment des femmes.

-

Responsable en matière d’éducation pour le 
deuxième groupe d’opposition
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-

moins scolarisés n’est souhaitable ni pour les femmes ni 
pour les hommes.

ici et ailleurs, de discours réactionnaires hostiles aux droits 
des femmes, particulièrement chez les jeunes hommes. Il 

-

comment les frustrations laissées sans réponse dégénèrent 
en ressentiment. Les tendances actuelles annoncent une 
polarisation grandissante entre hommes et femmes sur 
le plan de la scolarisation et de la littératie et, en parallèle, 

-

Non, l’éducation n’est pas un remède miracle contre la 
montée de l’autoritarisme et des discours d’exclusion et 
de haine. Oui, il s’agit d’une partie incontournable de la 

de haute lutte, seront mieux protégés dans une société où 

milieu et le statut social, y compris pour les garçons. 

préoccupations sont récupérées pour faire le procès du 
féminisme. Or, 

Rapport Parent, acte de naissance de notre système d’édu-

d’égalité des chances a guidé la démocratisation de l’édu-

compte de notre système d’éducation.

-
tion laisse tomber les garçons, particulièrement ceux des 

se produire sous nos yeux.

Gabriel Nadeau-Dubois 

7 avril 2026
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En bref

En bref





L’école québécoise, la plus ségréguée du Canada

Au secondaire, les élèves provenant des familles défavorisées sont six fois moins 
nombreux dans les écoles privées que dans les écoles publiques.

Moyenne d’élèves issus de milieux défavorisés par réseau

Réseau public Réseau privé

5.6 %

0 % 10 % 20 % 30 % 40 % 50 %

29.8 %

Note. Calculs réalisés par MEP Consulting Inc. pour le mouvement L’école ensemble, basés sur l’indice de statut économique, social et culturel de l’enquête 
PISA 2012. Cité dans Dion-Viens, D. (2018, 9 septembre). Six fois moins d’élèves défavorisés dans les écoles privées du Québec. Le Journal de Québec.

Selon nos estimations, les classes publiques non-sélectives ne sont fréquentées 
que par 56% des élèves

56 %

24 %

20 %

L’école à trois vitesses au Québec
Proportion des élèves au sein de chacun des cheminements, au secondaire

Public non-sélectif PrivéPublic sélectif

Note. Les données proviennent de Gouvernement du Québec (s.d.), Tableau de bord en éducation. Estimation des auteurs.
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Proportion d’élèves inscrits dans un programme pédagogique 
particulier dans les écoles favorisées et défavorisées

Note. Les données proviennent de Ministère de l’Éducation du Québec (2023), cité dans Conseil supérieur de l’éducation (2025, graphique 14, p. 157).

13.5 %

33 %
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 « Le système d’éducation québécois concentre dans les mêmes 
classes les élèves qui sont déjà les plus désavantagés. À l’inverse, 
il réunit dans les PPP sélectifs et les écoles privées les élèves qui 
sont déjà avantagés et les mieux placés pour réussir. Ce système 
est le plus ségrégué au Canada. Nulle part ailleurs les écoles ne 

séparent autant les élèves riches des élèves pauvres. »



Comment la ségrégation scolaire augmente 
les inégalités entre garçons et fi lles

De la maternelle à l’université, les garçons réussissent moins bien que 
les fi lles. Mais ce retard n’est pas le même partout: dans les classes régulières 
du réseau public, il explose.

Taux de décrochage annuel selon le type de cheminement et le réseau, 
selon le genre

Public régulier Public avec PPP Réseau privé
0 %

5 %

10 %

15 %

25 %

30 %

20 %

27,1 %

7,5 %
9,5 %

19,9 %

5,1 %
6,4 %

Note. Les données proviennent de Assemblée nationale du Québec (2025, p. 37).

Garçons Filles

Écarts de décrochage entre garçons et fi lles, selon le cheminement

Public Privé Public avec PPP

0 %

2 %

4 %

6 %

8 %

10 %

3,1 %
2,4 %

7,2 %

Note. Les données proviennent de Assemblée nationale du Québec (2025, p. 37).

Décrochage
C’est dans la troisième vitesse du système que les écarts entre garçons et fi lles sont les 
plus importants.
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Taux de réussite à l’épreuve uniforme de français en secondaire 5 

Filles public Total réseau publicGarçons public

86,2 %

81,6 %

76,6 %

90 %

86,8 %

83,3%

87,4 %

83,8 %

79,9 %

89,5 %

85,5 %

81,3 %

2022 2023 2024 2025

Note. Les données proviennent de Gouvernement du Québec (s.d.), Tableau de bord en éducation. Calculs des auteurs.

72,6 %

66,1 %

59,1 %

76,1 %

71,1 %

65,6 %

72,1 %

66,9 %

61,3 %

71,2 %

66,7 %

60,6 %

Écarts entre filles et garçons, taux de réussite à l’épreuve uniforme 
de français en secondaire 5

Public

8 %

11,6 %

Note. Les données proviennent de Gouvernement du Québec (s.d.), Tableau de bord en éducation. Calculs des auteurs.

Maîtrise du français



Élèves inscrits dans un Programme d’éducation internationale (PEI)

Garçons Filles

35,7 %

64,3 %

Note. Adapté de Conseil supérieur de l’éducation (2025, tableau 8, p. 60).

« Dans le PPP le plus sélectif sur le plan académique, les garçons 
sont très largement minoritaires. Inversement, ceux-ci sont 

plus nombreux que les filles au sein des classes sans PPP 
(52,4 % de garçons contre 47,6 % de filles).»

Projets pédagogiques particuliers
Les garçons minoritaires dans le PPP le plus sélectif.
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Taux d’accès au cégep selon le cheminement secondaire 
fréquenté (en %)

Public régulier Public enrichi

85 %
81 %

46 %

Note. Adapté de Kamanzi, Laplante et Doray (2023, p. 124).

Accès à l’université selon le cheminement au secondaire

Public régulier Public enrichi

60 %

51 %

15 %

Note. Adapté de Kamanzi (2019, tableau 2, p. 150).

Accès à l’enseignement supérieur



Distribution de l’écart femmes-hommes, taux de passage 
du secondaire vers le collégial, selon le réseau d’enseignement 
au�secondaire

Public

2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017

8,2 %

2,4 %

8,5 %

2,8 %

9,8 %

3,8 %

11,3 %

3,1 %

10,1 %

2,9 %

9,4 %

2,8 %

9,8 %

2,7 %

9,8 %

3,5 %

9,7 %

3,2 %

Note. Adapté de Papi et Thériault (2025, p. 262).

« Qu’on regarde la diplomation et le décrochage, la maîtrise 
du français ou l’accès aux études supérieures, les garçons, à 
chaque fois, semblent subir plus fortement les inégalités du 

réseau québécois que les filles. Dans chacune de ces catégories, 
ce sont les garçons des classes régulières du public qui tombent 
le plus bas. Dans chacune de ces catégories, lorsque les données 

sont disponibles, c’est au sein des groupes du public régulier que 
les écarts entre garçons et filles sont les plus marqués. »

Accès au cégep
L’écart d’accès entre femmes et hommes, près de trois fois plus important 
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Pourquoi la ségrégation scolaire affecte davantage 
les garçons que les filles?

« La ségrégation scolaire du système d’éducation 
québécois nuit davantage aux garçons, indirectement 

et directement. Indirectement, parce que la non-mixité nuit 
toujours plus aux élèves plus faibles qu’aux plus forts, 
et qu’il y a plus de garçons faibles que de filles faibles. 

Directement, parce que les garçons sont plus sensibles que les 
filles à la composition de leur classe. Leur réussite est donc 

davantage affectée par les conditions d’apprentissage difficiles 
des classes régulières du réseau�public. »

la réussite des garçons
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vitesses et créer un réseau 
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Introduction





a, où 

-

1. Bref, 

public. Le documentaire L’écart silencieux

sur des pistes de solutions comme le déploiement de programmes de mentorat 

-

est le plus ségrégué au Canada. Nulle part ailleurs les écoles ne séparent autant 
-

de notre système d’éducation. C’est mon objectif dans les prochaines pages.

a Selon la plupart des indicateurs disponibles, notamment 
l’indice de parité de genre (IPG) développé par l’UNESCO, dans 

dépassé les garçons en matière de complétion de l’éducation 
secondaire et d’accès aux études supérieures. 

recherche et de discussions 
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toutes dans la même direction. 

-
.  

comme l’ont montré des recherches de partout dans le monde, les garçons 

au Québec, dans les classes dites régulières du réseau public.

-

par les stéréotypes masculins traditionnels. 
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Chapitre 1

Quelques rappels 
sur le système 
d’éducation québécois 



1.1 Le système le plus ségrégué au 
Canada

Ces écoles, en plus d’imposer d’importants frais de scolarité 
-

mentairesb

2 , mais cela est bien sûr inégalement réparti selon 

3.

-

de leurs parentsc

-

leurs programmes d’études internationales4.

Selon les données les plus récentes, 5

6. Règle générale, ces programmes ne sont pas 
-

7

d

 Même 

8. Il ne s’agit ici 

supplémentaires (matériel, sorties, etc).

b Estimation générale de la Fédération des 
établissements d’enseignement privés. Le 
gouvernement du Québec a plafonné ces frais à 5900$ 
pour 2023-2024, mais il faut aussi ajouter les « frais 
accessoires », qui peuvent être très élevés.

c D’entrée de jeu, il est essentiel de souligner à quel 
point le déploiement accéléré des PPP s’est produit 
de façon désordonnée, sans encadrement ou balises 
nationales. Il existe donc peu de données complètes 
sur ces programmes et leurs pratiques de sélection. 

depuis l’année scolaire 2023-2024. 

d Depuis quelques années, le gouvernement du Québec 

par les écoles secondaires publiques (et pour certains 
PPP au privé). Les programmes considérés ici comme 
payants sont ceux dont les frais exigés aux parents 
dépassent cette somme. 
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Résultat des courses : selon nos estimations, au niveau secondaire, les classes 
publiques non-sélectives ne sont fréquentées que par 56 % des élèves 
québécois. Naturellement, il s’agit de ceux dont ni les moyens  nanciers famil-
iaux ni les résultats scolaires ne permettent l’inscription au privé ou en PPP. 

Il n’y a donc rien de surprenant qu’en 2022, des chercheurs de l’Université de 
Toronto aient conclu, après une étude comparative de l’ensemble des systèmes 
d’éducation canadiens, que le système d’éducation québécois se distingue 
par « le plus haut niveau de ségrégation économique au Canada »9. Autrement 
dit, c’est au Québec qu’on observe « la plus grande séparation entre les élèves à 
statut socioéconomique élevé et le reste de la population scolaire. Les enfants 
de familles aisées au Québec sont plus susceptibles de fréquenter une école 
accueillant très peu d’élèves issus de milieux à faibles et moyens revenus »10. 
C’est la conséquence tout à fait prévisible d’avoir construit un système qui octroie 
à certaines écoles et programmes le privilège exclusif de choisir directement 
leurs élèves en fonction des résultats scolaires et de les  ltrer indirectement en 
exigeant des frais de scolarité. Au sein du réseau secondaire, les classes dites 
régulières ne rassemblent désormais que 40 % des élèves québécois, ceux 
qui ont été laissés de côté par les programmes particuliers et les processus 
de sélection. Dans les corridors des polyvalentes québécoises, en comparaison 
avec leurs camarades sélectionnés en sports-études, en concentration arts ou 
dans un programme international, il est commun que ces élèves se décrivent 
comme n’étudiant « en rien ».   

56 %

24 %

20 %

1. L’école à trois vitesses au Québec
Proportion des élèves au sein de chacun des cheminements, au secondaire

Public non-sélectif PrivéPublic sélectif

Note. Les données proviennent de Gouvernement du Québec (s.d.), Tableau de bord en éducation. Estimation des auteurs.

Frais d’inscription 
moyens dans un PPP dans 

les écoles secondaires 
publiques: 1407$
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d’éducation canadiens11. Les deux chercheurs concluaient d’ailleurs leur étude 

-

13.
-

 Le grand sociologue Guy Rocher, 
signataire du célèbre Rapport Parent, ne mâchait pas ses mots dans l’une de 

régulière en 
14.

1.2 Chacun sa classe : 
la composition de la classe 
au Québec

, 
illustre l’économiste Thomas Piketty dans une lettre publiée dans Le Devoir en 

15. Sans surprise, deux catégories d’enfants sont particulière-

16, 
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récemment par le Conseil supérieur de l’éducation, 

e

2. Moyenne d’élèves issus de milieux défavorisés par réseau

Réseau public

Note. Calculs réalisés par MEP Consulting Inc. pour le mouvement L’école ensemble, basés sur l’indice de statut économique, social et culturel de l’enquête PISA 2012. 
Cité dans Dion-Viens, D. (2018, 9 septembre). Six fois moins d’élèves défavorisés dans les écoles privées du Québec. Le Journal de Québec.

3. Proportion d’élèves inscrits dans un programme pédagogique 
particulier dans les écoles favorisées et défavorisées

Note. Les données proviennent de Ministère de l’Éducation du Québec (2023), cité dans Conseil supérieur de l’éducation (2025, graphique 14, p. 157).

e  Pour l’année scolaire 2021-2022. Ces données 
restent imprécises, car le ministère de l’Éducation 

pédagogiques particuliers depuis 2023-2024 et que la 

souvent fréquentés par des élèves provenant d’autres 
bassins scolaires (plus favorisés) que ceux à partir 

desquels sont calculés les indices de défavorisation 
des écoles.
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public au secondaire17. Contrairement aux prétentions de certains défenseurs 

f

f Il y a par ailleurs de bonnes raisons de croire que cet 
écart soit sous-estimé, dans la mesure ou l’obtention 

familles défavorisées, qui n’ont pas les moyens de se 
tourner vers le privé.

Public

4. Proportion d’EHDAA au primaire selon le réseau d’enseignement
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Les processus de sélection des PPP produisent le même type d’inégalité. En 

! 

Public

5. Proportion d’EHDAA dans certaines catégories au secondaire

Réseau d’enseignement Rang IMSE

Note. Adapté de Conseil supérieur de l’éducation (2025, p. 149).

Inscrit dans un PPP

6. Proportion de EHDAA selon le cheminement

Note. Calculs des auteurs, basés sur Conseil supérieur de l’éducation (2025, p. 158).
31



  

1.3 L’effet de la composition de la 
classe�: les conséquences négatives 
de la ségrégation scolaire

système scolaire (CNESCO) en France et le Conseil supérieur de l’éducation (CSE) 
au Québec, les impacts de la composition de la classe sur les apprentissages 

: 

18

19.

20 -
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-

-

21

est aussi présente au Québec.

classes sur le plan scolaire .

-

Ces attentes ont par la suite une incidence directe sur les résultats, comme l’a 
23. Plus basses sont les 

milieux comparables, des attentes élevées des enseignants envers leurs élèves sont 

-
sir . 25

 La roue tourne, et ce sont toujours les 

26

-
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27 C’est 

mêmes sur le plan scolaire28

programme sélectif permettrait de meilleurs apprentissages et résultats, c’est 

élus des programmes sélectifs. Les impacts de cette situation sur leur estime 

c’est la perspective d’en être exclu

. Leurs camarades étudiant 

une punition. 

-

.

subventionnée ou dans un 
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Chapitre�2 

Comment la 
ségrégation scolaire 
augmente les 
inégalités entre 
garçons et filles



Rien de ce que nous avons exposé précédemment ne devrait surprendre les 
observateurs attentifs. Les inégalités perpétuées par « l’école à trois vitesses » 
québécoise ont été dénoncées de très nombreuses fois au cours des dernières 
années. Ce qui a été moins souligné, voire complètement ignoré, c’est l’eff et 
diff érencié de la ségrégation scolaire sur les garçons et les fi lles. Comme on le 
verra, les données disponibles pointent toutes dans la même directionb: ce sont 
les garçons, particulièrement les garçons issus de milieux défavorisés, qui sont 
les principaux perdants du système actuel. Ils décrochent en plus grand nombre, 
ils réussissent moins bien en français et fréquentent moins le cégep et l’univer-
sité. Peu importe où se pose notre regard, le constat est le mêmeb: le système 
à trois vitesses laisse tomber bien des enfants, mais ceux qui tombent le 
plus bas, et de loin, ce sont les garçons issus des familles défavorisées. 

2.1 Le retard scolaire�: un 
indicateur du parcours diff érencié 
des garçons et des fi lles

Le jour de leur première rentrée scolaire, garçons et fi lles n’arrivent pas à 
l’école sur un pied d’égalité. En eff et, la plus récente Enquête québécoise sur 
le développement des enfants à la maternelle nous apprend que les jeunes 
garçons sont plus nombreux que les fi lles à arriver sur les bancs d’école avec une 
vulnérabilité de développement (35,6b% contre 21,6b% pour les fi lles)1. Cela est 
encore plus vrai pour les garçons appelés à fréquenter une école défavorisée2.

Cette tendance se maintient tout au long du cheminement des élèves. Les 
garçons, au terme de leur parcours primaire (c’est-à-dire à dire au moment où 
s’eff ectuent les processus de sélection pour le secondaire), ont déjà accumulé 
des diffi  cultés scolaires manifestesb: globalement, plus de 9 % des garçons 
entrent en retard en cinquième année, contre 6,8 % des fi lles.

« Le monde au régulier, 
c’est des caves »

7. Proportion d’élèves présentant un retard à l’entrée du 3e cycle du
primaire selon le genre

Garçons Filles

0 %

2 %

4 %

6 %

8 %

10 % 9,1 %

6,8 %

Note. Adapté de Observatoire québécois des inégalités (2025, fi gure 31, p. 41). 
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Soulignons ici, pour la première fois, un phénomène que nous reconnaîtrons 
à de très nombreuses reprises dans les prochaines pagesb: dès la fi n du pri-
maire, en matière de retard scolaire à l’entrée du 3e cycle, les écarts entre 
garçons et fi lles sont signifi cativement plus élevés au public (2,4 points 
de pourcentage) qu’au privé (1,5 point de pourcentage).

Sans surprise, quelques années plus tard, les garçons sont plus nombreux 
que les fi lles à entrer tardivement au secondaire, surtout dans le réseau public 
(11,2b% contre 8,7b%3). Ce retard à l’entrée explique d’ailleurs en partie le taux 
de décrochage nettement plus élevé des garçons4.

C’était le cas à la maternelle, c’est encore le cas au secondaireb: le retard sco-
laire des garçons n’est pas également réparti, il frappe encore plus fort dans 
les milieux défavorisés. En eff et, l’écart genré de retard scolaire est plus 
important dans les milieux défavorisés (5,1 points d’écart à l’avantage 
des fi lles) que dans les milieux favorisés (3,8 points à l’avantage des fi lles). 
Autrement dit, bien que les garçons aient globalement plus de retard que les 
fi lles dans tous les milieux sociaux, c’est dans les milieux défavorisés que l’écart 
est le plus élevé.

8. Proportion d’élèves présentant un retard à l’entrée du 3e cycle du 
primaire selon le genre et le réseau d’enseignement

Garçons Filles

0 %

Public Privé

2 %

4 %

6 %

8 %

10 % 9,3 %

6,9 %

4,8 %

3,3 %

Note. Adapté de Observatoire québécois des inégalités (2025, fi gure 32, p. 41). Données de l’année 2021-2022 uniquement.

9. Proportion des élèves présentant un retard scolaire, selon le niveau 
de défavorisation des écoles

Garçons Filles

0 %

Écoles favorisées (IMSE 1 à 7) Écoles défavorisées (IMSE 8 à 10)

5 %

10 %

15 %

20 %

25 %

(%) d’élèves 
en retard scolaire

12,1 %

8,3 %

21,8 %

16,7 %

Indice du milieu 
socio-économique (IMSENote. Adapté de Papi et Thériault (2025, p. 261)
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2.2 Le décrochage scolaire : 
une statistique, plusieurs histoires 

2.2.1 Les trois vitesses du décrochage

5

Public

10. Taux de décrochage annuel selon le réseau

15,8 %

7,4 %

Note. Les données proviennent de Gouvernement du Québec (s.d.), Tableau de bord en éducation. Calculs des auteurs.
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depuis de nombreuses années6.

12. Taux de décrochage annuel selon le type de cheminement
et le réseau, selon le genre

Public régulier

27,1 %

7,5 %
9,5 %

19,9 %

5,1 %
6,4 %

Note. Les données proviennent de Assemblée nationale du Québec (2025, p. 37).

Garçons Filles

11. Taux de décrochage annuel selon le type de cheminement

Note. Les données proviennent de Assemblée nationale du Québec (2025, p. 37).

23,8 %

6,1 %

7,5 %

Public
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Il s’agit bien sûr de moyennes nationales et le portrait est encore plus sombre 
dans certaines régions. Un exempleb : cette année-là, au Centre de services 
scolaires des Samares dans Lanaudière, c’est 58b% des garçons des classes 
publiques régulières qui ont décroché (contre 42b% de fi lles dans ces mêmes 
classes), selon la réponse à notre demande d’accès à l’information reçue en 
octobreb2025g. 

En matière de décrochage, on observe le même phénomène que pour le retard 
scolaireb: les écarts entre garçons et fi lles varient considérablement selon les 
parcours. C’est dans la troisième vitesse du réseau québécois que les écarts entre 
garçons et fi lles sont les plus grands. Comme le montre le graphique suivant, les 
écarts entre fi lles et garçons sont deux fois plus élevés au public régulier 
qu’au privé et trois fois plus élevés au public régulier qu’au public-PPP.

Comme nous l’avons montré précédemment, c’est dans les classes du public 
régulier que sont surreprésentés les élèves HDAA et provenant des milieux 
défavorisés. De toute évidence, cette composition de la classe aff ecte durement 
la réussite des garçonsb: c’est au sein des classes publiques régulières que leur 
retard par rapport aux fi lles est le plus marqué.

2.3 La maîtrise du français
La connaissance du français n’est pas une compétence comme une autre. Il 
est largement reconnu que la maîtrise du français et des autres compétences 
langagières est déterminante pour la persévérance et la réussite des élèves, 
et ce, plus on avance dans sa scolarité7. Un élève qui éprouve des diffi  cultés à 
décoder des mots, à comprendre du vocabulaire ou à s’exprimer oralement 
aura d’autant plus de diffi  cultés à comprendre des consignes dans l’ensemble 
des autres matières, ce qui compromettra son accès à l’ensemble des appren-
tissages. Moins un élève maîtrise le français, plus son risque de décrocher 
est élevé.

13. Écarts de décrochage entre garçons et fi lles, selon le cheminement

Public Privé Public avec PPP

0 %

2 %

4 %

6 %

8 %

10 %

3,1 %
2,4 %

7,2 %

Note. Les données proviennent de Assemblée nationale du Québec (2025, p. 37).

g  Nous avons tenté d’obtenir ces données pour tous les 
Centre de services scolaires (CSS) et les Commissions 
scolaires (CS) du Québec. Malheureusement, la grande 
majorité de nos demandes d’accès à l’information se 
sont avérées vaines. Les CSS et les CS en question 
soutiennent ne pas détenir ces informations.
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partie par l’écart important dans leur maîtrise du français. Des études récentes 

8

9.  

10. Comme 

h.

-

(Programme 
for International Student Assessment)
en lecture11.

h  Malheureusement, encore une fois,
aucune donnée n’est disponible au sujet 

des élèves inscrits dans un PPP,
dans le réseau public. 

14. Taux de réussite à l’épreuve uniforme de français en secondaire 5 

Filles public Total réseau publicGarçons public

86,2 %

81,6 %

76,6 %

90 %

86,8 %

83,3%

87,4 %

83,8 %

79,9 %

89,5 %

85,5 %

81,3 %

2022 2023 2024 2025

Note. Les données proviennent de Gouvernement du Québec (s.d.), Tableau de bord en éducation. Calculs des auteurs.

72,6 %

66,1 %

59,1 %

76,1 %

71,1 %

65,6 %

72,1 %

66,9 %

61,3 %

71,2 %

66,7 %

60,6 %
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 Malheureusement, il n’existe pas de 
données comparant les résultats au public régulier et au public sélectif, mais 

12. 

-

13.

15. Écarts entre filles et garçons, taux de réussite à l’épreuve uniforme 
de français en secondaire 5

Public

8 %

11,6 %

Note. Les données proviennent de Gouvernement du Québec (s.d.), Tableau de bord en éducation. Calculs des auteurs.
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-

-

 Ce 

-
14. Or, 

Programmes d’éducation internationale (PEI) dans les écoles Québec. Même s’il 
n’existe pas de critères standardisés pour l’admission dans un PEI, ni de recension 

comme l’un des plus sélectifsi, compte tenu du rythme d’apprentissage soutenu i À titre d’exemple, l’École internationale de Montréal, 
exige, en plus de l’examen d’entrée, une moyenne 

minimale de 75% en français, en mathématiques et en 
anglais et aucun échec dans les autres matières. On 

exige également aux parents de déposer les bulletins 
de 4e et 5e année primaire. En parcourant les sites de 

ces écoles, on note d’autres critères qui peuvent être 
pris en compte dans l’évaluation des candidatures : 

ponctualité et assiduité en classe, engagement positif 
au climat scolaire, curiosité intellectuelle, le tout 

vidéo, lettre de recommandation, porte-folio, etc.
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en français.

-

par des refus.

-

2.4 L’accès aux études supérieures
-

15. Le Québec ne fait pas exception, il est 

16. Élèves inscrits dans un Programme d’éducation internationale (PEI)

Garçons Filles

35,7 %

64,3 %

Note. Adapté de Conseil supérieur de l’éducation (2025, tableau 8, p. 60).
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et universités

-
-

Comme le soulignent les chercheurs Cathia Papi et Dominic Thériault dans 

. 

-

 Cet écart 

j  Dans les formations techniques, l’écart est également 
en faveur des femmes depuis une trentaine d’années, 
bien qu’il ait légèrement diminué, passant de 5,1 à 2,5 

points de pourcentage..
17. Évolution du taux d’accès au collégial en formation préuniversitaire 
pour les années scolaires 1984-1985 à 2021-2022
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ce ne sont pas tous 

-
daire est déterminante pour l’accès des jeunes Québécois et Québécoises au 

fois plus élevée que celle de leurs pairs du public ne suivant que des programmes 
17 

18. Taux de diplomation au 1er cycle selon le genre pour les années 
universitaires 1991-1992 à 2020-2021
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Comme on peut s’y attendre, ces inégalités d’accès au cégep se répercutent au 

20. Accès à l’université selon le cheminement au secondaire

19. Taux d’accès au cégep selon le cheminement secondaire fréquenté

Public régulier Public enrichi

85 %
81 %

46 %

Note. Adapté de Kamanzi, Laplante et Doray (2023, p. 124).

Public régulier Public enrichi

60 %

51 %

15 %

Note. Adapté de Kamanzi (2019, tableau 2, p. 150).
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inégalités scolaires. Dans leur article précédemment cité, les chercheurs Papi 
et Thériault fournissent des données intéressantes sur la manière dont l’écart 

du français, -

-

21. Distribution de l’écart hommes-femmes, taux de passage 
du secondaire vers le collégial, selon le réseau d’enseignement 
au secondaire

Public

2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017

8,2 %

2,4 %

8,5 %

2,8 %

9,8 %

3,8 %

11,3 %

3,1 %

10,1 %

2,9 %

9,4 %

2,8 %

9,8 %

2,7 %

9,8 %

3,5 %

9,7 %

3,2 %

Note. Adapté de Papi et Thériault (2025, p. 262).
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du capital scolaire des parents est plus élevée chez les garçons, suggérant que ces 

environnement social. Autrement dit, leurs aspirations aux études postsecondaires 

19 À la lumière de ces conclusions et de 
toutes les données disponibles sur l’accès au cégep, il fait très peu de doute 
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Chapitre�3 

Pourquoi les 
garçons souffrent 
plus que les filles 
de la ségrégation 
scolaire



3.1 Timing is everything : 
le développement du cerveau chez 
les garçons et les filles

par nature calmes et discrètes, les garçons impulsifs et turbulents.

-
oppement des enfants du Québec (ELDEQ), les garçons seraient par exemple 

1

2  Cela se poursuit durant la petite enfance, tant et si bien 
l’Enquête québécoise sur le 

, les garçons sont généralement plus 

3. 

-
4

5

Ce sont bien sûr des moyennes, mais ces données ne surprendront pas ceux 
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k. Rappelons encore une 

-

6

7

l’Ob-
servatoire québécois des inégalités, les garçons sont (dans tous les réseaux) 

22. Proportion d’EHDAA au primaire selon le genre 
et le réseau d’enseignement

Garçons Filles

10 %

15,5 %15,8 %

26,9 %

Public

k Ce constat est à l’origine de la pratique du 
redshirting aux États-Unis. Pour combler le retard 
développemental de leur petit garçon, de plus en 
plus de familles américaines, surtout dans les milieux 
aisés, choisissent d’inscrire leur enfant un an plus tard 
à la maternelle (6 ans au lieu de 5 ans). À New York, 
la pratique a dû être interdite, tant elle suscitait des 
iniquités entre familles favorisées et défavorisées. 
Certains experts recommandent plutôt d’en faire une 
politique nationale pour tous les garçons. Voir Should 
Boys Start Kindergarten a Year Later Than Girls, New 
York Times, 14 juin 2025
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3.2 « Un vrai p’tit gars ! » : 
l’influence des stéréotypes sur 
la réussite

8

parcours scolaires.

garçons qu’ils soient autonomes et indépendants, centrés sur eux-mêmes, com-
pétitifs et sûrs d’eux, performants, actifs et entreprenants, et qu’ils répriment leurs 

-
9.

été largement documentées.

fera école, les résultats de son immersion de six mois dans une école des 
10. Sa 

Depuis, ce phénomène a été abondamment étudié en sociologie et en sciences 

11.

-

12. 

faire usage de la force. -
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14.

la minutie, le calme et la retenue, des comportements et attitudes récompensés 
15. En ce sens, écrit Carole Schinck en 

parlant du milieu scolaire, 
16.

17. 
-

par leurs pairs18. 

 À un âge où l’on est en 

19

20.

l.

3.3 Les garçons, l’environnement 
scolaire et la réussite

-
laire. 

l

déterminante sur les aspirations scolaires des élèves. 
Dès le début du secondaire, les élèves se forgent une 
idée de ce qu’ils pensent pouvoir accomplir dans le 
monde du travail, et les représentations des métiers 
selon le genre jouent un rôle important dans la 
manière dont les élèves évaluent leurs compétences 

sûr plusieurs de leurs choix, notamment celui de 
poursuivre ou non des études postsecondaires
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m Cette plus grande sensibilité des garçons par rapport 
à leur environnement ne s’observe pas seulement à 

à montrer que les garçons sont particulièrement 
sensibles aux perturbations de leur environnement 

exemple, une étude américaine a récemment examiné 
l’impact de l’instabilité résidentielle, particulièrement 

négatifs des expulsions sont plus prononcés chez 
les garçons, à la fois en matière d’engagement et de 

on Children, de Collinson, Dutz, Humphries, Mader, 
Tannenbaum et van Dijk (2025) : 

on children

m. 

21

22.  

Leurs 

-

23.

-

genrés. 

24.

ségrégation scolaire de la capitale françaisen

25.

n Les systèmes scolaires français et québécois 
partagent une caractéristique: ils sont très inégalitaires. 

réseau d’écoles privées qui sélectionnent leurs élèves.

22
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26.

-

inscrits dans des classes enrichies ( ) ou régulières ( ), la 

), une occasion 

-

-

-

27.
dit, 

28. À 

29. Leurs 

d’éducation construit 
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-

30

31

-

ex nihilo
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Conclusion





-

l’accès aux études supérieures. 

-

épanouissement et leur réussite. D’autre part, en parallèle, 

-
-

témoigner. Personne de raisonnable ne s’oppose par prin-

-

débouchent néanmoins sur un certain nombre de recom-

sein même du réseau public, la première étape m’apparaît 

de transport scolaire, mais globalement, l’expérience est 
-

-

École ensemble, nous 

1. 

Pour permettre le démarrage de ces deux grands chantiers, 

Qui sélectionne, et 

Les données disponibles ne laissent planer aucun doute 
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vitesses et créer un réseau 

une solution miracle. À elle seule, elle ne ferait pas disparaître l’écart de réussite 

 L’instauration de programmes 
-

-
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